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Roumanie,
Aes extremes

Roumanie le nationalisme
fait de l'ombre à la lutte
contre la corruption.

Analyse Maria Udrescu
Envoyée spéciale à Bucarest

tion, zéro populisme, zéro menson-
ges".
Mais la lutte contre la tradition du

bakchich, censée occuper le centre des
débats, doit désonnais rivaliser avec le
vent nationaliste et conservateur qui
souffie sur la Roumanie. Aucun parti

, , n'a osé, par exemple, s'aliéner des élec-N o~ membres. '!ont. aucu.ne, expe- teurs en s'opposant à une éventuelle
nenœ enpolifUlue. T~ est 1argu- modification de la Constitution, pro-
men~ ~~ par l'Uruon Sau~e~ posée par 26 associations, pour y ins-

la ,:«>umarue,.ne: il y a quelques ~01s a crire le principe de la fanùlle "tradi-
~~e, pour nvalise,r avc:cles ~ ~- tionnelle". Pas même l'USR, un de ses
ditionne~ lors des el~ons legISlatives membres, la Française Clotilde Ar-
du Il ,dece~~. Apres tout, dans ~ mand, se déclarant favorable au mo-
~ays ou le degout pour une classe poli- dèle "une maman, un papa". "Cedébat
uque perçu~ comm~ corrompue, mal- a imposé une ligne conservatrice aux dé-
honnete et mcompétente ne cesse de
grandir, une liste composée de cher- bats politiques de 2016. C'est une victoire
cheurs, activistes, entrepreneurs et des ultraconservateurs. La Raumnnie e.-.t
économistes a de quoi séduire. "Chaque la dernière en date à subir cephénnmène
électeur doit se demander si être nouveau que l'on observe déjà en pologne, en 810-
enpolitiqueestplusimportantqu'êtreex- vaquie, en Hongrie, en Croatie", observe
périmenté et corrompu", tranche vlad le politologue Cristian Pirvulescu.
Alexandrescu. Ce professeur de littéra- • •
ture française a d'abord intégré le gou- LepopulismepoInteson nez
vernement technocrate de Dacian Cio- L'émergence sur la scène politique du
los en tant que ministre de la CUlture parti Roumanie unie (pRU),fonné par
avant de rejoindre les rangs de l'USR des "dissidents" du Parti
"Jene me serais pas lancé enpolitique si social-démocrate (PSD),

ce parti, qui lutte simplement pour une en est la preuve con-
victoire de la normalité dans la vie publi- crète, même si rien ne
que, pour une politique plus honnête, dit qu'il parviendra à
,. . '" Ii il A dépasser le seuil obliga-navalt pas exISte, ~xp que-t- vec toiredes5%pourentrer

un finance~ent base ~ ,des dons, d~s au Parlement. Ce parti
n?~~ux .",'83gesde diff~rentes senSl- extrémiste, xénophobe
bilites politiques et des listes ex;c~~t et pro-rnsse s'oppose
t?~te rersonne ayant. un pass~ Judl- aux minorités hongroi-
c:z~re, 'USR~ un ovm sur la scen~ po- ses présentes sur le ter-
Iitiq~e ~~mame ..En quelques molS, ~e ritoire et propose de
part,I,.cree ~ Nlcusor D~ - mathe- créer une milice dé-
matiClen q~ e~ 2008, ~uttalt poursau- nommée "la Patrouille
ver le patnmome archi!ectural de Bu- de Vlad Tepes", du nom
carest ?e la g?~dise ~es J?ron:J.O~de Vlad l'Empaleur, empereur à l'ori-
~ nn~obihers - 3U;31t reus~l a gine de la légende de Dracula. "Le PRV
rallrer pre~.de 5,7 %des electeurs a ~a dit tout haut ce que nous pensons tout
~use. Et s ~ s~ ~etrouve dans la coah- bas", a récemment déclaré YancienPre-
hon de maJ~n!e, l'USR propose, w,ut mier ministre socialiste Victor Ponta.
~mm~ les ~lbéraUX,de garder DaClan De quoi laisser entendre que les so-
C101~sa la tete d~ ~ouv~~ment pour cialistes _ crédités de 44 % des inten-
conunuer sa poliuque zero oorrup- tions de vote malgré leur incapacité à

proposer un nom pour la fonction de

chef du gouvernement après le refus
du président Klaus Iohannis d'y nom-
mer une personne inquiétée par la jus-
tice - n'échappent pas non plus à la
tendance populiste. "Ils défendent des
idées praches de l'iUibéralisme, inspirée.~
du style russe, telles que les attaques con-
tre les institutions européennes et les
ONG.De plus, le~garanties liées à un bon
fonctionnement de l'Etat de droit ne figu-

rent pas dans leur pro-
gramme", souligne
M.Pirvulescu. L'ancien
président Traian Ba-
sescu, désonnais mem-
bre du Parti du mouve-
ment populaire, surfe
également sur la vague
populiste, s'insurgeant
lui contre l'idée d'ac-
cueillir des réfugiés mu-
sulmans dans le pays.
Ainsi, la lutte anticor-

ruption, qui dérange
plus d'un politicien rou-
main, se voit-elle quel-

que peu éclipsée par des messages et
des débats aux relents nationalistes.
Mais elle reste malgré tout un enjeu
crucial dans un pays où plus de 60 jeu-
nes ont péri dans les flammes qui ont
ravagé la discothèque Colectiv, dont
l'autorisation de fonctionner n'était
due qu'aux pots-de-vin distnbués aux
"bonnes" personnes.

"Chaque électeur
doit sedemander
si être nouveau en
politique estplus
zmportant qu'être
expérimenté
et corrompu."

VLAD ALEXANDRESCU
Membre de l'Union
Sauvez la Roumanie.
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